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En 2004, dans le cadre de sa politique de développement, le Centre Sport-Etudes de 

Lausanne (CSEL) avait conclu un contrat de partenariat avec l’Association Vaud Tennis (AVT) 

pour l’entraînement des meilleurs jeunes espoirs du tennis vaudois.  EUGENIA CRESCENZIO

Jeunes talents
La Lausanne Partner Academy déménage

A cette fin, la Ville de Lausanne a mis 
à la disposition de l’AVT une halle, 

avec deux terrains, permettant l’intégra-
tion du tennis au CSEL à Lausanne.

En septembre 2008, la Ville de Lau-
sanne a accepté de construire un court en 
terre battue. Ces démarches ont nécessi-
té l’engagement d’un team de coaches 
(tennis et condition physique) perfor-
mants, créant ainsi une synergie au sein 
de ce concept.

«Après deux ans d’exploitation, les ré-
sultats nous ont permis de poser notre 
candidature auprès de Swiss Tennis en fa-
veur d’un label «Partner Academy». Cette 
distinction permet aujourd’hui à la Lau-
sanne Tennis Partner Academy de coacher 
les meilleurs espoirs prêts à rejoindre le 
Centre National de Tennis à Bienne », ex-
plique le site de la Lausanne Partner Aca-
demy. 

L’Académie victime  

de son succès

Le nombre des jeunes joueurs augmente 
et les infrastructures ne suffisent plus. Il 
faut donc accorder un meilleur confort 
aux futurs champions. En 2004, on pou-
vait compter douze cadres vaudois et na-
tionaux contre quarante-cinq fin 2013!

Ces trois dernières années, Swiss Ten-
nis poussait des coudes afin de trouver 
une nouvelle solution. Le label fut d’ail-
leurs suspendu fin 2013. L’année 2014 au-
ra permis à Oliver Diserens d’évaluer le 
pour et le contre, de prendre ses marques 
et de démarrer une année scolaire avec 
plein d’énergie. Le label Partner Academy 
lui a été officiellement remis au 1er jan-

Marie-Madeleine Gachet 

a retrouvé son légendaire

sourire!
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vier 2015. Rencontre avec différents ac-
teurs de la Partner Academy.

L’AVT a trouvé preneur

Marie-Madeleine Gachet, responsable 
juniors au sein de L’AVT (Association 
Vaud Tennis), a porté pendant plus de dix 
ans une double casquette. Avec Edouard 
Michel, Pierre et Isabelle Paganini, elle est 
l’un des membres fondateurs de la Lau-
sanne Tennis Partner Academy.

«Je suis heureuse qu’Oliver Diserens ait 
accepté de reprendre le label. Le Green 
Club de Romanel-sur-Lausanne est une 
grosse structure dotée d’une solide expé-
rience de compétition. Le lieu est proche 
de l’actuel centre d’entraînement (ndlr:  à 
deux pas du TC Lausanne-Sports),   ce qui 
facilite la tâche des parents. Ils devront 
maintenant naviguer entre deux lieux 
d’entraînement. C’est un staff de bons en-
traîneurs qui prendra en charge nos 
cadres. Bien évidemment, Edouard Mi-
chel reste parmi eux et l’AVT ne laissera 
pas tomber Oliver avec qui nous collabo-

rerons bien sûr». Celle que tout le monde 
appelle Marie-Mad ajoute avec un sourire: 
«C’est incroyable, j’ai de nouveau du 
temps pour aller au théâtre, à l’opéra ou 
tout simplement prendre un café avec une 
copine. Je revis, c’est merveilleux! » 

Important défi à relever

Oliver Diserens, responsable et prof au 
Green Club, envisage le futur de manière 
positive. « Nous avons bien évalué cette 
reprise, et il est vrai que l’expérience com-
pétition nous est familière. Nous avons 
une infrastructure qui nous permet d’ac-
cueillir la Partner Academy. Afin que nos 
membres puissent continuer à jouer, il fal-
lait que les courts actuels demeurent à 
disposition de l’Académie. Dans le cas 
contraire, cela n’aurait pas été envisa-
geable. Nous sommes un club privé, non 
subventionné. Je pense qu’il est aussi bé-
néfique, pour la trentaine de jeunes qui 
fréquentent notre école de compétition, 
de côtoyer les cadres. Cela va créer un bel 
engouement». 

Le rapprochement avec le Green Club 
ne date pas d’aujourd’hui. Le team de 
condition physique du club prenait déjà 
partiellement en charge les jeunes de la 
Partner Academy. «L’AVT garde tout de 
même la main sur la Partner Academy, le 
Green Club se charge de la gestion de 
celle-ci. Il est bien clair qu’il n’y aura pas 
d’avantages vis-à-vis des autres clubs du 
canton. Le jeune joueur qui se sent bien 
dans son club doit y rester. Il ne viendra 
au Green Club que pour s’entraîner au 
sein de la Partner Academy. Notre but est 
de garder l’actuel dialogue de la Partner 
Academy avec les autres groupes du can-
ton, de soutenir également les jeunes 
dans leur environnement habituel et de 
les accueillir, si besoin est, pour des en-
traînements plus intenses de condition 
physique par exemple».

Le but d’Oliver Diserens est clair  : 
« Œuvrer pour que le tennis vaudois se 
développe au mieux et collaborer le plus 
efficacement possible avec tous les grands 
clubs du canton».� ●

Oliver Diserens est prêt à relever

le défi de la Partner Academy!
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